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P.AUTL LE PRISONNIIER.

Dans notre dernier numéro, nous
avons parlé- (le cette par'tie die la vi e
Cie saul oit il cherchiait à faire pri-
sonnliers tous ceux qui se disaient
ouvertemfent disciples du Christ.

,ýrssa conversion (et son
nom chalîgé ci celui de Paul.j
par ordre divini, afin (lc rap-
Peler la grande transforma- ''

tion opérée dans sonicoeur),
ions le trouvons constamment
Vàl'vre pour maener IL la

foi eu Jésus tous ceux qui, /
commieli, l'ont iléconnu,
persécuté et crucifié.

])e tous les aors nul nie 1
miontre plus dle zèle au mîili eu
des travaux, des voyages, des W
dan gers, (les privations, des L
persécutions et des émeutes h
innombrables; au risque et au.
péril de sa vie il poursuivit

èôn'âa'~ssrntpe'm. Zes /m>
mes que J.'sCut et Lui ~

Nous trouvois <ans le livre
1 les A l c s (les Aïô1fres les dé-
tails de ses eonitiats et dle ses
victoires, et celle qIle notre .

présent tableau repré-esente
n' est passii coup sur la mioins

La sie epassc à Jérulsi)-
'lin, ville qui al dqlà été le

thétre cdun granidionitbre le
iacles die notre Sauveur,

ville rebelle il laquelle il a1
adlressé ces paroles si vraies
et à la fois si rmle de ten-
dresse et tlour.

qui i 4Ie' <u.r quaileson

ffl ij,,C U 1>0soule r.s et
9*0U.S * 10,! l"ez pats' voiuu;

ville qui, malgré tant d'aver-
tîssentiemîs et d'occasions mlul-
f4lléýes (le Salut, 1alivré soni
Rlédeutîpteuir aux inis dou-
paleS, tî sscris (le haine
et dle Ihonte, ailait crucifier le.

Plus (le trente ans s'étaient
écoulés depuis lors; les chefs
de la synagoue qi avient

p'nssê la1 persécution it oU-
trance ont espéré Cil vain que
la illéiow de(lesolin nmsel
eceraît; i leur grand chaigrin ils
peuven voir le nombe (e ses (is-
ciples auigmlenter chaque jour, ct
(les prodiges et conversionis s'opérer
conistammunent parm i eux. Cette
mêmiie de Saul, autrefois si zélé
adepte de leurs croyances, leur Il
iiusiré. une haine plus f'orte et plus
furieuse contbre cette nouvelle secte
que les diflieultés font prospérer, et

le voici, ce îmme Saul, mieux connu
maintenant sous le titre de Paul,
apôtre fies gentils, qui arrive à Jé-
rusalemn parmi les autres apôtres.

La persécution ne tarde pas à
éclater, et la foule étanit rassembllée,
des efforts sont faits pour le tuer.
Traîné hors du temple, toute la po-

de définitif, il commande qu'on lFein- de, Jérusalim, ne con-nisseit rpas
mène à la forteresse, afin le le sau- le jour oit,. il.s sont visitéq.
ýier de la violence des émeutiers. L'esprit de Dieu offre maintes

Arrivé sur les degrés, Paul de- occasions à chaque homme d'accep-
miande permission dle parler pour ter ou die refuser le salut. A cha-
sa défcnse, ce qui lui est accordé.1 cun reste la responsabilité d'en pro-

C'est là que notre gravure le re- fiter ou de se rendre coupable de
pirésente; il racontec au peuple les1 désobéissance.

Nous terminons par laques-
tion adressée par la bouche
de Paul à ceux de son temps:

"Comment echapperi-
OflS-flous, si nous negli-
geons un si grand salut?"

A. S.

P AUL LE PRISONNIER.

111111ce3 excýitée, et bien quen a
chant guèrl2pourýquoi, se jettsu

lui, et l n'est déliNvré de leurs mains,
que par une cohorte de soldats ro-
mains qui arrivent sur la place.

Le capitaine le saisýit et, lui met-
tant les chahies aux mains, cherchie
eni vain à découvrir quel est son
prisonnier et de quel miéfait on l'ac-
cuse. Ne pouv~at apprendre rien

umerveilleuscs choses que Dieu a.'
faites pour1 lui et la imanièrne dont il
,ýut amené àl croire à son Fils, Jésus-
Chrtist.

Peine inutile; ce peuple rebelle
nie veut, rien entenldre, il ne respire
qJue meurtre et n'a que hiaine pour
Ses ser%iLuurs.

Oht ! (ue die personnîes il y a de
nos jours qui, comme les habit4înts

M EVISITE A QUEBE.

Nous étions heureuse d'a-
voir l'occasion (bien inatten -
due) de revoir nos chers ca-
marades -de- Québee-ii--yL -- --

quelques jours.
La oeapitaine.Betts et ses

\ sont iftgalsetc essent
,.de travàiller de. toutes-.leurs
\forces à la. salle Jeffrey HAle.

Aussi nous aimons à croire
- que, malgré la conduite un

peu tapageuse de quelques-
uns des auditeurs habituels,)il yen a plusieurs qui réflé-
chissent sérieusement aux
vérités qu'ils entendent cha-
que or-

La pu)arole de Dieu est effi-
Icace et ne peut qu'accomplir

S l'oeuvre à laquelle elle- est
destinée. s-Nous en avons vu
la preuve bien des fois déjà,
même kà Québec.

La visite des Hindous a été
très appréciée, et de la série
de réunions tenues par le co-
lonel et îtidaîn Dow-dle, il
résultera certainement un
gYrand bien pou r les sauvés et

S les non s îuvés.
Que Dieu bénisse l'ancienne

calpitale1 A. S.

~LaCreche Salutiste.

Ôei établissement iépond-
S actuellement., à Londres; An-

sauts besoins de la classe pau-

uvre et travailleuse des bas-
~'quartiers.

Pendant iougten"ps les pau-
vres fenmmes qui n'ont pour
vivre d'autre resscurce que

les vingt sous qu'elles touchent
commne prnx d'une longue journée
employée à laver., blanchir, repasser,
etc., ont été fort éprouvées, obligé;'es
qu'elles étaient de mettre leurs bé-
bés w.i pension au prix die huit
cents par Jour, ce.quji ne leur lais-
sait guère de quoi vivre.

La crèche salutiste, ou in'sellyp
est consacrée à ces pauvres petits
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